
 

LEÇON 11                                                                                                                                                           
4 au 10 décembre 

 
 

Deutéronome  
dans les écrits ultérieurs 

 
 
 
Sabbat après-midi 
 

Lecture de la semaine                                                                           
2 Rois 22, Neh. 9:6, Jer. 7:1-7, Ps. 148:4,                                                                     

Jer. 29:13, Mic. 6:1-8, Dan. 9:1-19. 
 

Verset à mémoriser                                                                             
« C’est de là aussi que tu chercheras l’Éternel, ton Dieu, et que tu le trouveras,  

si tu le cherches de tout ton cœur et de toute ton âme. »  
(Deutéronome 4:29, LSG). 

 
 
L’une des choses fascinantes sur la Bible, en particulier l’Ancien Testament, est le fait qu’elle se réfère 
ou fait allusion à elle-même; c’est- à-dire, les derniers écrivains de l’Ancien Testament se réfèrent à 
ceux antérieurs, les utilisant, eux et leurs écrits, dans leurs déclarations. 
 
Le Psaume 81, par exemple, remonte au livre de l’Exode, puis cite presque mot pour mot le préambule 
des dix commandements lorsque le psalmiste écrit: « Je suis l’Éternel, ton Dieu, qui t’ai fait monter 
du pays d’Égypte » (Ps. 81:10, LSG). 
 
Tout au long de l’Ancien Testament, la Genèse – en particulier l’histoire de la création – est mentionnée, 
par exemple: « Je regarde la terre, et voici, elle est informe et vide; les cieux, et leur lumière 
a disparu. » (Jérémie 4:23, LSG; voir aussi Genèse 1:2). 
 
Et oui, plusieurs fois, les derniers écrivains de l’Ancien Testament, tels que les prophètes, se référaient 
au livre de Deutéronome, qui a joué un rôle si central dans la vie d’alliance d’Israël. Cette semaine, 
nous nous centrerons sur la façon dont le livre fut utilisé par les écrivains ultérieurs. Quelles parties de 
Deutéronome ont-ils utilisées, et qu’ont-ils dit, ayant une pertinence pour nous aujourd’hui? 
 
Étudiez cette leçon pour le sabbat 11 décembre. 
  
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

DIMANCHE 5 décembre 
 
 

Le livre de la loi 
 
 
Le roi de Juda, Josias, qui avait huit ans lorsqu’il devint roi, régna pendant 31 ans (609 av. JC à 640 av. 
JC) avant sa mort sur le champ de bataille. Dans la dix-huitième année de son règne, quelque chose se 
passa, qui, au moins pendant un certain temps, a changé l’histoire du peuple de Dieu. 
 
Lisez 2 Rois 22. Quelles leçons pouvons-nous tirer de cet incident? 
 
Les chercheurs bibliques ont longtemps conclu que ce « Livre de la loi » (2 Rois 22:8, LSG) était 
Deutéronome, qui apparemment, était perdu pour le peuple pendant de nombreuses années. 
 
« Josias fut profondément frappé lorsqu’il entendit lire pour la première fois les exhortations 
et les avertissements contenus dans ce vieux manuscrit. Il n’avait jamais compris jusque-là, 
aussi clairement, la netteté avec laquelle le Seigneur avait placé devant Israël « la vie et la 
mort, la bénédiction et la malédiction » (Deutéronome 30:19)… Le livre abondait en certitudes 
données par le Seigneur au sujet de son désir de sauver à tout prix ceux qui mettraient entièrement en 
lui leur confiance. Comme il avait délivré les Israélites du joug égyptien, il opèrerait avec puissance pour 
les établir dans la terre promise et les placer à la tête des nations. » Ellen G. White, Prophètes et rois, 
p. 541, p. 542.  
 
Tout au long du chapitre suivant, nous pouvons voir à quel point le roi Josias chercha à « observer ses 
ordonnances, ses préceptes et ses lois, de tout son cœur et de toute son âme » (2 Rois 23:3, 
LSG; voir aussi Deut. 4:29, Deut. 6:5, Deut. 10:12, Deut. 11:13). Et cette réforme incluait une 
purification et une destruction de « toutes les abominations qui se voyaient dans le pays de Juda 
et à Jérusalem, afin de mettre en pratique les paroles de la loi, écrites dans le livre que le 
sacrificateur Hilkija avait trouvé dans la maison de l’Éternel » (2 Rois 23:24, LSG). 
 
Le livre de Deutéronome était rempli d’avertissements et de mises en garde contre les pratiques des 
nations environnantes. Les actions de Josias, y compris l’exécution des prêtres idolâtres en Samarie (2 
Rois 23:20), révèlent à quel point ils s’étaient éloignés de la vérité qui leur avait été confiée. Au lieu de 
demeurer saints comme ils étaient censés l’être, ils firent des compromis avec le monde, et pensaient 
souvent, qu’ils étaient en règle avec le Seigneur.  
 
Quelle supercherie dangereuse! 
 
Dans nos propres foyers ou même dans nos institutions d’église, quels sont les éléments qu’il 
nous faut peut-être éliminer totalement si nous voulons servir véritablement le Seigneur de 
tout notre cœur et de toute notre âme ? 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

LUNDI 6 décembre 
 
 

Les cieux des cieux 
 
 
Le livre de Deutéronome indique si clairement que la loi et l’alliance étaient centrales, non seulement à 
la relation d’Israël avec Dieu, mais aussi dans le but de garder la nation en tant que peuple « choisi » 
(Deut. 7:6, Deut. 14:2, Deut. 18:5). 
 
Lisez Deutéronome 10:12-15, où une grande partie de cette idée de la loi et du statut choisi 
d’Israël est soulignée. Que veut dire, cependant, la Bible par l’expression « cieux des cieux 
»? Que voulait signifier Moïse par cette expression? 
 
L’expression « cieux des cieux » n’est absolument pas clair, du moins dans ce contexte immédiat, mais 
Moïse parlait de la majesté, la puissance et la grandeur de Dieu. C’est-à-dire, non seulement le ciel lui-
même, mais aussi « les cieux des cieux » lui appartiennent, c’est très probablement une expression 
idiomatique qui indique la souveraineté complète de Dieu sur toute la création. 
 
Lisez les versets suivants, tous basés sur l’expression qui a paru pour la première fois dans 
Deutéronome. Que veut-on dire dans chaque cas, et comment voyons-nous l’influence de 
Deutéronome? 1 Rois 8:27 ; Neh. 9:6 ; Ps. 148:4   
    
Dans Néhémie 9, le thème de Dieu en tant que Créateur qui seul devrait être adoré est particulièrement 
clair. Il a créé toute chose, même « les cieux des cieux et toute leur armée » (Neh. 9:6, LSG). En 
fait, Néhémie 9:3 (LSG) dit qu’on « lut dans le livre de la loi », très probablement, comme à l’époque 
de Josias, le livre de Deutéronome; ce qui explique pourquoi dans quelques versets plus tard les Lévites, 
pendant leur louange et leur adoration, utilisaient cette expression « cieux des cieux », qui venait 
directement de Deutéronome. 
 
Dieu a non seulement créé la terre mais aussi les « cieux des cieux. » Et penser que ce même 
Dieu est allé jusqu’à la croix ! Pourquoi l’adoration est-elle la réaction logique à ce que Dieu 
a fait pour nous ? 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

MARDI  7 décembre 
 
 

Deutéronome dans Jérémie 
 
 
Il y a des années, un jeune homme agnostique, était un chercheur passionné de la vérité – quelle que 
soit cette vérité et où qu’elle le conduise. Finalement, il crut, non seulement au Dieu le Père et en Jésus, 
mais il accepta également le message adventiste du septième jour. Son verset biblique préféré était 
Jérémie 29:13 (LSG), qui dit ceci: « Vous me chercherez, et vous me trouverez, si vous me 
cherchez de tout votre cœur. » Des années plus tard, cependant, étudiant sa Bible, il trouva ce verset 
à nouveau, mais cette fois-ci dans le livre de Deutéronome. C’est-à-dire que Jérémie l’a eu de Moïse. 
 
Lisez Deutéronome 4:23-29. Quel est le contexte de cette promesse à Israël, et comment peut-
elle s’adresser à nous aujourd’hui? 
 
Comme nous l’avions déjà vu, le livre de Deutéronome était redécouvert sous le règne du roi Josias, et 
c’est sous le règne de Josias que Jérémie a commencé son ministère. Il n’est donc pas étonnant que 
l’influence de Deutéronome puisse être vue dans les écrits de Jérémie. 
 
Lisez Jérémie 7:1-7. Que dit Jérémie aux gens de faire, et comment se rapporte-t-il à ce qui 
fut écrit dans le livre de Deutéronome? 
 
Encore et encore dans Deutéronome, Moïse soulignait comment leur existence dans le pays de Canaan 
était conditionnelle, et que s’ils désobéissent, ils ne resteraient pas à la place que Dieu avait choisie 
pour eux. Regardez l’avertissement particulier dans Jérémie 7:4, l’implication étant que, oui, c’était le 
temple de Dieu et, oui, ils étaient le peuple élu, mais rien de tout cela n’avait d’importance s’ils n’étaient 
pas obéissants. 
 
Et cette obéissance incluait la façon dont ils traitaient les étrangers, les orphelins, les veuves – une idée 
qui remonte directement à Deutéronome et à certaines des stipulations de l’alliance qu’ils devaient 
suivre: « Vous ne pervertirez pas la justice à cause de l’étranger ou des sans-père, ni ne prendrez le 
vêtement d’une veuve comme gage. » (Deut. 24,17, LSG; voir aussi Deut. 24:21; Deut. 10:18, 19; 
Deut. 27:19). 
 
Lisez Jérémie 4.4 et comparez ce verset à Deutéronome 30.6. Quel est le message pour le 
peuple ici, et en quoi ce principe s’applique-t-il de la même manière au peuple de Dieu 
aujourd’hui ? 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

MERCREDI 8 décembre 
 
 

Qu’exige le Seigneur? 
 
 
Une grande partie des écrits des prophètes se composait d’appels à la fidélité. Et pas seulement la 
fidélité en général, mais en particulier, la fidélité à leur fin de l’alliance, qui a été réaffirmée juste avant 
leur entrée sur la terre promise. C’est ce que représentait le livre de Deutéronome: la réaffirmation de 
l’alliance de Dieu avec Israël. Le Seigneur était maintenant, après le détour de 40 ans, sur le point 
d’accomplir (ou de commencer à accomplir) Ses promesses de l’alliance, Son obligation de l’accord. 
Ainsi, Moïse les avertit d’accomplir aussi la leur. En effet, une grande partie des écrits des prophètes 
portait fondamentalement sur la même chose: appels au peuple à accomplir leur part de l’alliance. 
 
Lisez Michée 6:1-8. Que leur dit le Seigneur, et comment se rapporte-t-il au livre de 
Deutéronome? (Voir aussi Amos 5:24 et osée. 6:6.) 
 
Les érudits ont vu dans ces versets de Michée ce qu’on appelle un « procès d’alliance » dans lequel le 
Seigneur « poursuit » ou intente une action contre son peuple pour violation d’alliance. Dans ce cas, 
Michée dit que le Seigneur a « un procès avec son peuple » (Mic. 6:2, LSG), dans lequel le mot                      
« procès » (riv) peut signifier un litige juridique. C’est-à-dire que le Seigneur a porté plainte contre eux, 
une imagerie qui implique l’aspect juridique (outre relationnel) de l’alliance. Cela ne devrait pas être 
surprenant parce que, après tout, la loi était au cœur de l’alliance. 
 
Remarquez aussi comment Michée emprunte directement le langage de Deutéronome: « Maintenant, 
Israël, que demande de toi l’Éternel, ton Dieu, si ce n’est que tu craignes l’Éternel, ton Dieu, 
afin de marcher dans toutes ses voies, d’aimer et de servir l’Éternel, ton Dieu, de tout ton 
cœur et de toute ton âme; si ce n’est que tu observes les commandements de l’Éternel et ses 
lois que je te prescris aujourd’hui, afin que tu sois heureux? » (Deut. 10:12, 13, LSG). Au lieu 
de le citer directement, Michée fait une modification en échangeant le mot « loi » de Deutéronome par 
« l’esprit de la loi », ce qui est le fait d’être juste et miséricordieux. 
 
Ce qui semble se passer ici, c’est que, quelle que soit l’apparence extérieure de la religion et de la piété 
(beaucoup de sacrifices d’animaux, c’est-à-dire des « milliers de béliers »), ce n’est pas ce qui constitue 
la relation d’alliance d’Israël avec Dieu. À quoi bon toute cette piété extérieure si, par exemple, « Ils 
convoitent des champs, et ils s’en emparent, Des maisons, et ils les enlèvent; Ils portent leur 
violence sur l’homme et sur sa maison, sur l’homme et sur son héritage. » (Mic. 2:2, LSG)? 
Israël était censé être une lumière pour le monde, dont les nations diraient, avec émerveillement: « 
Cette grande nation est un peuple absolument sage et intelligent! » (Deut. 4:6). Par conséquent, 
ils devaient agir avec sagesse et intelligence, ce qui incluait le fait de traiter les gens avec justice et 
miséricorde. 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

JEUDI 9 décembre 
 
 

La prière de Daniel 
 
 
L’une des prières les plus célèbres de tout l’Ancien Testament se trouve dans Daniel 9. Ayant appris en 
lisant le prophète Jérémie que le temps « des ruines » d’Israël (Dan. 9:2), soixante-dix ans, allait bientôt 
venir, Daniel se mit sérieusement à prier. 
 
Et quelle était sa prière – une supplication poignante et larmoyante dans laquelle il confesse ses péchés 
et les péchés de son peuple, tout en reconnaissant la justice de Dieu au milieu de la calamité qui leur 
arriverait. 
 
Lisez Daniel 9:1-19. Quels thèmes pouvez-vous trouver qui sont directement liés au livre de 
Deutéronome? 
 
La prière de Daniel est un résumé d’exactement ce dont on avertissait la nation dans Deutéronome 
concernant les conséquences du fait de ne pas respecter leur part de l’alliance. Deux fois Daniel fit 
référence à « la loi de Moïse » (Dan. 9:11, 13), qui incluait certainement Deutéronome, et, dans ce 
cas, pourrait être spécifiquement sa référence. 
 
Comme Deutéronome l’avait dit, ils étaient dispersés parmi les peuples (voir Deut. 4:27-31 et 
Deutéronome 28) parce qu’ils n’obéissaient pas, et c’est exactement ce que Moïse (Deut. 31:29) avait 
prédit. 
 
Il était tragique de voir qu’au lieu que les nations environnantes disent: « Cette grande nation est un 
peuple absolument sage et intelligent! » (Deut. 4:6), Israël est devenu un « opprobre » (Dan. 
9:16) à ces mêmes nations. 
 
Pendant toutes les larmes et les supplications de Daniel, il ne s’est jamais posé la question commune 
que tant de gens se posent lorsque survient une catastrophe: « Pourquoi? » Il ne se l’est jamais 
demandé parce que, grâce au livre de Deutéronome, il connaissait exactement la cause de toutes ces 
choses. En d’autres termes, Deutéronome a donné à Daniel (et à d’autres exilés) un contexte dans 
lequel comprendre que le mal qui leur arrivait n’était pas le coup du destin, une malchance, mais les 
conséquences de leur désobéissance, exactement ce dont ils avaient été avertis. Mais, et peut-être plus 
important encore, la prière de Daniel exprimait la réalité que malgré ces évènements, il y avait de 
l’espoir. Dieu ne les avait pas abandonnés, peu importe à quel point cela aurait pu sembler ainsi. Le 
livre de Deutéronome donna non seulement un contexte pour comprendre leur situation, mais il souligna 
également la promesse de restauration. 
 
Lisez Daniel 9.24-27, la prophétie de Jésus et de sa mort sur la croix. Pourquoi cette prophétie 
fut-elle    donnée à Daniel (ainsi qu’a nous tous) dans le contexte de l’exil d’Israël et de la 
promesse de retour ?  
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

VENDREDI 10 Décembre 
 
 

Réflexion avancée 
 
 
« Ceci [Michée 6:1-8] est l’un des grands passages de l’Ancient Testament. Il incarne, tout comme Amos 
5:24 et osée. 6:6, le message des prophètes du VIIIe siècle. Le passage s’ouvre sur un bel exemple 
d’un procès d’alliance dans lequel le prophète convoque le peuple pour entendre l’accusation que Yahvé 
a contre eux. Les montagnes et les collines sont les jurys parce qu’ils existaient depuis longtemps et 
étaient témoins de l’histoire de Dieu avec Israël. Plutôt que d’accuser directement Israël de rompre 
l’alliance, Dieu demande à Israël s’il a des accusations contre Lui. ‘‘Que t’ai-je fait? En quoi t’ai-je 
fatigué?’’ Face à l’injustice, certains pauvres étaient peut-être devenus ‘‘fatigués de faire le bien’’. Face 
aux possibilités de s’enrichir rapidement, certains propriétaires de terres s’étaient peut-être lassés de 
respecter les lois de l’alliance. » (Ralph L. Smith, Word Biblical Commentary, Micah-Malachi, Grand 
Rapids, MI: Word Books, 1984, vol. 32, p. 50.) 
 
« Par la réforme qui s’ensuivit, le roi s’appliqua à détruire tout vestige d’idolâtrie. Les habitants du pays 
avaient suivi si longtemps les coutumes des nations voisines en se prosternant devant des statues de 
bois et de pierre qu’il semblait presque impossible à un homme de supprimer toute trace de paganisme. 
Mais Josias était résolu à persévérer dans sa tentative de purifier le royaume. » Ellen 
G. White, Prophètes et rois, p. 553. 
 

 
Discussion: 

• Bien sûr, nous sommes Adventistes du Septième Jour, et avec notre message de vérité 
actuel, nous nous voyons (et à juste titre) au même niveau que l’ancien Israël qui 
avait des vérités que le monde autour de lui avait besoin d’entendre. C’est un grand 
privilège pour nous. Dans quelle mesure, cependant, pensez-vous que nous sommes 
à la hauteur des responsabilités qu’exige un tel privilège? 
 

• Imaginez-vous être Daniel, et voir votre nation envahie et vaincue, et savoir que le 
temple, le centre de toute votre foi religieuse, a été détruit par des païens idolâtres. 
Comment, cependant, la connaissance du livre de Deutéronome pourrait-elle être très 
agréable pour lui (ou tout autre Juif) en ce moment? C’est-à-dire, comment le livre 
l’a-t-il aidé à comprendre tout ce qui se passait et sa cause? De la même manière, 
comment notre compréhension de l’Écriture dans son ensemble nous aide-t-elle à faire 
face à des temps et des évènements éprouvants qui, autrement, sans notre 
connaissance de l’Écriture, pourraient vraiment nous décourager? Que devrait nous 
apprendre la réponse sur la façon dont la Bible doit être centrale à notre foi? 
 

• En classe parcourez la prophétie de 70 semaines de Daniel 9:24-27. Quel rôle l’alliance             
joue-t-elle dans cette prophétie, et pourquoi l’idée d’alliance est-elle si importante 
pour elle et pour nous?                                                                                                                      


